
On quitte Vaugrigneuse par la D. 131, qui se dirige au nord vers Briis, saluant, au passage, la délicate église Sainte-Marie-Madeleine.
Environ 200 m plus loin, on prend sur la droite (Borne 51) une petite route que l’on quitte au premier virage (Borne 52) pour prendre à gauche le 
chemin. Celui-ci, par des zigs et des zags (Bornes 53-54) à travers la «Plaine du Coudray» et le «Vau Laurent», fait passer insensiblement des 80 m 
de la vallée actuelle de la Prédecelle aux 115 m à la croisée avec la D.97, route de Fontenay à Briis (Bornes 55-56). Oubliez le vieil adage «Pars sans 
te retourner» car la vue est alors bien belle, en arrière, avec le clocher de Sainte-Marie-Madeleine se détachant sur l’horizon sombre des bois. Là, 
alternent au fil des saisons les damiers des labours, l’or des blés ou des colzas, les sombres et naines forêts de maïs ou, trop rarement hélas, le bleu 
pastel d’un champ de lin.
Après la D.97, gravissant la Ruelle Pierreuse, le sentier,  au-delà de quelques maisons, chemine sous l’ombre légère des châtaigniers (Borne 57) .
On débouche à 160 m véritablement sur le plateau. Le chemin tourne à droite (Borne 58) puis à gauche (Borne 59) et longe le mur d’enceinte de 
l’hôpital de Bligny. Les frondaisons des arbres de haute futaie du parc font ainsi un décor plus bucolique que la ligne à haute tension qui, sur la 
gauche, nous fait un brin de cour.  Au niveau de l’une des portes du domaine (Borne 60), le chemin emprunte, sur la gauche, la petite route d’accès. 
On rejoint ainsi la route venant de Mulleron et, poursuivant tout droit, on passe au dessus de l’invisible TGV, alors en tunnel, et de l’autoroute A.10 
(Borne 61), hélas, bien visible et audible ! Le paysage hésite entre deux mondes : l’agricole à nos pieds et, un peu plus loin, celui bruyant, mécanisé, 
rutilant des couleurs et des lumières des parkings et des stations services.
On prend ensuite à gauche (Borne 62) la route de Janvry à Briis, laissant à droite la ferme d’Invilliers. Sur la gauche, une mare attire en saison son lot 
de silencieux et persévérants pêcheurs. On aborde ensuite le bois de la Garenne sur la droite où l’on se réfugie bien vite à la première entrée (Borne 
63)! 
Sachons jouir ici du calme, de la sérénité et du charme du décor qu’embellit chaque saison : jacinthes sauvages 
au début du printemps, châtaignes et teintes merveilleuses de l’automne, rosée et givre aux premiers frimas... Une 
douce descente sous le couvert de châtaigniers, de pins et de bouleaux conduit à la sortie sud du bois (Borne 64) où 
l’on découvre d’un seul coup Briis et les deux silhouettes caractéristiques de son clocher et de son donjon, presque 
dans l’axe du chemin de la Gironde que l’on prend à droite.
Si tous les chemins mènent à Rome, deux seulement ici vont permettre ensuite de rejoindre la place du Poutil, lieu 
presque retiré du monde, où à l’ombre de l’église Saint-Denis et du donjon plane encore le souvenir du charme et 
de la beauté d’Anne Boleyn.

De Vaugrigneuse à Briis-sous-Forges
Distance temps Départ

5,8 km 1h30 église Sainte-Marie-Madeleine
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Arrivant à la bien passagère rue Boissière, deux solutions s’offrent à vous :
• soit, juste en face, suivre sur une vingtaine de mètres la rue Sainte-Croix, puis la sente du Chemin derrière les Murs et, à son 
extrémité, remonter sur votre gauche et pour quelques mètres, le Chemin des Aulnettes.
• soit suivre sur la gauche, en descente, la rue Boissière, puis, en arrivant sur la place de la Libération, prendre à droite, la rue de 
l’Orme Maillard.
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